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chronique juridique 
Les travailleurs ont conquis le droit 

aux congés payés pour tous avec le Front 
Populaire et le vote de la loi du 20 juin 
1936. 

— Deux jours de congés payés par 
mois de travail 

Tous les travailleurs et apprentis ont 
droit d'après la loi à deux jours ouvrables 
de congé pour chaque mois de travail 
accompli. Les mois de travail doivent se 
situer entre le 1er juin 1977 et le 31 mai 
1978, ou, pour les travailleurs payés par 
une caisse de congés payés, entre le 1er 
avril 1977 et le 31 mars 1978. 

— Absences considérées comme temps 
de travail 

Pour le calcul de la durée du congé, 
certaines absences sont équivalentes à des 
périodes de travail d'après la loi : 

:— périodes de congés payés de l'année 
d'avant ; 

— périodes de repos des femmes en 
cas de naissance (14 à 20 semaines) ; 

— périodes d'arrêt de travail pour, ac-
cident du travail au maladie profession-
nelle ; 

— périodes de stages de formation ; 
— congés légaux pour événement de 

famille (1) ; 

— congé éducation syndicale ; 
— périodes de repos compensateur 

des heures supplémentaires ; 
— périodes de chômage-intempéries 

(bâtiment et travaux publics). 
De plus, la plupart des conventions 

collectives (ou accords) considèrent les 
absences, pour maladie comme équivalen-
tes à du temos de travail, généralement 
dans la limite de deux mois par an. 

— Les jours ouvrables 

La durée normale des congés payés 
(pour un salarié qui a travaillé toute l'an-
née dans la même entreprise) est de 24 
jours ouvrables, c'est-à-dire 4 semaines. 
Les jours ouvrables sont tous les jours 
de la semaine sauf le dimanche et les 
jours fériés. Une semaine de congés payés 
comprend six jours ouvrables ; le same-
di habituellement non travaillé est un 
jour ouvrable. Toutefois, le congé annuel 
ne peut pas commencer le samedi ou un 
autre jour de repos habituel. 

Attention : le vendredi 14 juillet et le 
mardi 15 août 1978 ne sont pas des 
jours ouvrables ; donc ils ne comp-
tent pas dans le nombre de jours 
de congés, ils s'ajoutent aux congés 
payés, par prolongation.) 

— Congés supplémentaires légaux 

— Femmes : les femmes de moins de 
22 ans (au 30 avril 19781, mariées ou 
non, ont 2 jours de confié en plus pour 
chaaue enfant à charge (1 jour seulement 
si elles ont travaillé moins de 3 mois). 

— Jeunes : les jeunes de moins de 22 
ans (le 30 avril 1978) ont droit, s'ils le 
demandent, à 24 jours de congés même 
s'ils n'ont pas travaillé toute l'année ; 
mais on ne leur paie que les jours qui 
correspondent à leur temps de travail 
pendant l'année. 

— Fractionnement : auand le congé 
principal est pris en plusieurs fois, il est. 
attribué un congé supplémentaire, à con-
dition qu'une fraction du congé soit pri-
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se entre le 1er novembre et le 30 avril. Ce 
congé supplémentaire est de 2 jours si le 
reste de congé est de 6 jours au moins, de 
1 jour s'il reste 3, 4, 5 jours. 

— Le montant des congés payés 

Puisque les congés sont payés, le tra-
vailleur reçoit une « indemnité de congés 
payés » pour ses vacances. Il y a deux fa-
çons de calculer (2) : 

— Ire méthode : on calcule les salai-
res reçus par le travailleur pendant l'an-
née (du 1er juin 1977 au 31 mai 1978 (ou 
du 1er avril 1977 au 31 mars 1978 pour les 
travailleurs du bâtiment) ; on divise en-
suite la somme obtenue par 12. C'est la 
méthode du l /12ème. 

— 2ème méthode : on calcule combien 
le travailleur aurait gagné, s'il avait tra-
vaillé pendant la période de congé, en uti-
lisant la dernière feuille de paie et la du-
rée du travail effectif dans l'établisse-
ment. 

ON PREND ENSUITE LE RESULTAT 
LE PLUS FAVORABLE AU TRAVAIL-
LEUR. 

(Attention : le calcul doit être fait se-
lon les deux méthodes pour chaque 
travailleur, et l'employeur doit obli-
gatoirement verser la somme la 
plus élevée.) 

Quelle que soit la méthode retenue fi-
nalement, le salaire de base à utiliser 
pour le calcul est toujours le salaire brut, 
avant déduction des cotisations sociales. 

(Attention : le bulletin de paie doit in-
diquer les dates des congés et le 
montant versé.) 

— Les patrons doivent respecter la 
loi 

Les employeurs qui ne respectent pas 
la réglementation des congés payés (code 
du travail) sont passibles d'une amende 
de 600 F à 1.000 F, qui est appliquée au-
tant de fois qu'il y a de salariés victimes. 
C'est le tribunal de police qui est com-
pétent et le syndicat peut faire une cita-
tion directe de l'employeur. 

— Maladie pendant les congés dans le 
pays d'origine 

• Formalités : si le travailleur tombe 
malade dans son pays au moment de ses 
congés payés, il doit faire constater sa 
maladie par un médecin et adresser sa de-
mande accompagnée d'un certificat d'in-
capacité de travail à la caisse de son lieu 
de séjour au pays. Cette caisse, après 
l'avoir fait examiner par son contrôle mé-
dical, transmettra le dossier à la caisse 
française dont dépend le travailleur. La 
caisse française vérifie alors que le tra-
vailleur est bien assuré social et qu'il a 
droit aux prestations, puis elle envoie sa 
décision au travailleur, ainsi qu'à la cais-

se du lieu de séjour, dans le pays d'origi-
ne. 

• Remboursements : le remboursement 
des soins et médicaments est effectué par 
la caisse du lieu de séjour au pays, d'après 
la loi de ce même pays mais pendant une 
durée fixée par la caisse française. 

• Indemnités : les indemnités journa-
lières sont servies directement par la cais-
se française, qui les envoie au travailleur. 

(Attention : s'ils ne veulent pas atten-
dre longtemps avant d'être rem-
boursés, les travailleurs doivent de-
mander avant de partir l'imprimé 
spécial prouvant qu'ils ont droit à 
l'assurance maladie (pays de la 
C.E.E., Espagne). 

— Démarches auprès de l'employeur 
en cas de maladie 

Si la reprise du travail (d'après la dé-
cision de la caisse française) est prévue 
pour une date postérieure à celle de la 
fin des congés, le travailleur a le droit de 
rester en arrêt maladie, mais il doit dé-
clarer sa maladie à son employeur en en-
voyant son certificat d'arrêt de travail 
(photocopie ou double) afin de n'être pas 
accusé d'absence injustifiée. 

Après sa maladie, le travailleur ne doit 
pas prolonger ses congés d'une durée éga-
le à sa période de maladie, sauf s'il a l'ac-
cord écrit de son patron. 

— Congés groupés - congés sans solde 

Pour les travailleurs immigrés, qui tou-
te l'année sont éloignés de leur pays et de 
leur famille, un mois de congé par an 
n'est pas suffisant bien souvent pour faire 
le voyage, qui coûte cher et prend du 
temps. 

Selon une opinion récemment expri-
mée par le Ministère du travail, le grou-
pement du congé annuel, reporté sur 2 
ans par exemple, serait possible, s'il y a 
accord en ce sens du travailleur et de son 
patron. Cette opinion est à connaître et 
peut être invoquée par les immigrés ori-
ginaires de pays lointains qui n'obtien-
nent pas d'autre solution pour se rendre 
chez eux. 

Toutefois, cette solution (impraticable 
en cas de fermeture de l'entreprise) pa-
raît peu conforme à l'esprit du droit aux 
congés payés : droit pour chaque travail-
leur de se reposer chaque année, à une 
période déterminée par la loi ou la con-
vention collective. 

Ce peut être aussi pour le Ministère du 
travail un moyen d'éluder les actions né-
cessaires pour permettre aux immigrés 
qui le souhaitent d'accoler à leur congé 
payé une période de congé sans solde. 
Rappelons que la CGT revendique le droit 
à un délai de route ou à uñe absence au-
torisée accolée aux congés payés, et n'en-
traînant ni rupture du contrat de travail, 
ni perte des droits sociaux. Pour cela, les 
accords bilatéraux devraient être complé-
tés, ainsi que le code du travail. • 

(1) Art. L. 226-1 du Code du Travail (Loi du 
19 janvier 1978 - « J. O. » du 20) . 

(2) Pour des exemples de calcul, se reporter 
à « La Vie Ouvrière », n= 1756 du 26 avril 
1978, p. 60. 
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ACCÈS UBRE AUX QUAIS 
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Depuis plusieurs semaines, une 
nouvelle pratique a cours : fini 
les poinçonneurs à l'entrée des 
quais des gares françaises, c'est 
le voyageur qui composte lui-mê-
me son billet. Alertés par les dif-
ficultés rencontrées par certains 
lecteurs de « La Tribune », nous 
avons pris rendez-vous avec M. 
Yves Chenel, chef de la promo-
tion du trafic et M. Gaston Ca-
net, responsable de l'organisation 
des chantiers voyageurs, afin de 
recueillir quelques informations 
complémentaires. 

« La Tribune » : La SNCF a pris de 
nouvelles mesures pour l'accès aux 
quais, quelles sont-elles ? 

S.N.C.F. : Notre demande 
est simple, les titres de 
transport sont utilisables 
deux mois à partir de la da-
te de leur achat ou de la da-
te de départ prévue en cas 
de réservation. Nous de-
mandons au voyageur de va-
lider ce titre au moment du 
départ en compostant le bil-
let aux bornes oranges qui 
se trouvent à l'entrée du 
quai. 

« La Tribune » : Cela pose-t-il des 
problèmes de compréhension ? En 
particulier pour les travailleurs im-

migrés ? 

S.N.C.F. : Le système 
vient d'être rodé et suivant 
les gares, il nous est indi-
qué une bonne compréhen-. 
sion puisque 90 à 97 % des 
voyageurs ont composté 
leur billet. Un personnel 
d'accueil est en place qui 
dans certaines gares peut 
également servir d'inter-
prète. Ceux-ci ont un badge 
comportant le drapeau du 

Il pays concerné. En ce qui 
concerne les billets interna-

I tionaux, l'ancien système 
I reste en vigueur, c'est-à-di-
I re qu'il faut être en posses-
I sion. d'un titre de transport 
1 en cours de validité. Les 
i contrôleurs ont reçu des 

instructions à cet effet. Le 
compostage reste donc fa-
cultatif sur les parcours in-
ternationaux, à l'aller com-
me au retour. 

« La Tribune » : Nous voudrions aussi 
parler de tarif, des réductions parti-
culières existent-elles au moment des 
congés ? 

S.N.C.F. : Sur le parcours 
français exclusivement, il 
existe de par la loi une ré-
duction de 30 % pour ceux 
qui, assujettis à la sécurité 
sociale, se rendent en congés 
payés. Cette réduction est 
valable une fois par an. 

Par ailleurs, dans le cas 
de contrats passés avec cer-
taines agences et portant 
sur un nombre important 
de voyageurs, les travail-
leurs immigrés peuvent bé-
néficier de tarifs spéciaux 
(billet individuel de srroune 
pour travailleur - B.I.G.T.) 
à l'occasion de déplacement 
qu'ils effectuent, ainsi aue 
leur famille, vers leur pays 
d'origine. 

« La Tribune » : Et pour les baga-

ges ? 

S.N.C.F. : En principe il 
n'y a pas de limitation du 
nombre de bagages où du 
poids des bagages que le 
voyageur transporte avec 
lui. Il ne doit cependant, 
occuper que l'espace qui lui 
est réservé. 

Pour les bagages enregis-
trés, chaque voyageur a le 
droit à 3 colis n'excédant 
aas 30 kilogrammes chacun. 
Ces bagages n'étant pas 
acheminés dans les mêmes 
trains que les voyageurs, il 
y a intérêt à les enregistrer 
plusieurs jours à l'avance. 

Bien d'autres questions 
pourraient être abordées 
sur les problèmes posés par 
les voyages en train, La Tri-
bune espère pouvoir les 
aborder dans un prochain 
numéro... 

INFORMATION A REPERCUTER 

PRÉSERVEZ 

VOS DROITS 

LORS DE VOTRE 

DÉPART 

EN CONGÉS 

PAYÉS 

La période des congés 

payés approche et chacun 

pense partir au pays pour y 

passer un moment de repos 

bien mérité. 

Souvent, au cours de cette 

période, nous relâchons no-

tre vigilance devant les mau-

vais coups que le patronat 

veut nous porter. 

La CGT attire votre atten-

tion pour que, avant de 

partir : 

1 ) Ne signez aucun papier 

sans avoir consulté aupara-

vant votre délégué CGT ; 

2) Informez votre délégué 

CGT de la date de votre re-

tour au travail, cela permet-

tra au syndicat CGT de 

contrôler que le patron ne 

vous a pas licencié pendant 

que vous étiez au pays ; 

3) En cas de maladie, en-

voyez un certificat au patron 

et la photocopie au syndicat 

CGT. Ainsi, le patron ne 

pourra pas dire qu'il ne l'a 

pas reçu ou lu ; 

4) En cas de congé sans 

solde, avant votre départ, 

demandez l'autorisation 

écrite pour une absence non-

rémunérée et qui prolonge le 

congé annuel rémunéré ; 

5) Avant le départ, pro-

curez-vous un imprimé spé-

cial auprès de votre caisse 

de sécurité sociale. Celui-ci 

vous permettra de bénéficier 

des remboursements prévus 

par les conventions interna-

tionales. En cas de maladie, 

vous devez aussi avertir, 

obligatoirement, l'organisme 

de sécurité sociale du pays 

où la maladie est contractée. 

6) TRES IMPORTANT : 

Il ne faut jamais accepter le 

solde de son compte au mo-

ment du départ en congés. 

Il ne faut jamais se fier aux 

promesses verbales de réin-

tégration de votre em-
ployeur. 

Voilà quelques aspects à 

ne pas négliger avant votre 

départ mais, nous pensons 

qu'il y en a d'autres. En 

conséquence, il faut prendre 

contact avec le syndicat 

CGT qui est à votre disposi-

tion afin de vous faire ga-

rantir vos droits. 
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Défendre l'intérêt des travailleurs partout. 
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algérie 

5 m congrès 
de t'UGTA 

Nul doute que le cinquième 
congrès de l'UGTA qui s'est 
tenu au mois de mars dernier, 
revêtait un caractère particulier, 
cela du fait même qu'il se si-
tuait dans le cadre de la pré-
paration du congrès du parti 
F.L.N. et se tenait au carrefour 
d'une importante étape de l'édi-
fication du socialisme en Algé-
rie. 

Si la révolution socialiste est 
irréversible et suit, inexorable-
ment sa voie, son étape 
actuelle exige des militants 
révolutionnaires en général et 
tout particulièrement des mili-

tants syndicaux, une maîtrise 
économique et politique. Non 
pas pour leur bien-être person-
nel, mais comme moyens d'élé-
vation du niveau de conscience 
collective des masses laborieu-
ses, pour que celles-ci puissent 
garantir, consolider les acquis 
de la révolution et aussi dé-
ployer toute leur énergie, tou-
tes leurs forces et peser de 
tout leur poids dans la bataille 
pour la réalisation du socia-
lisme. 

Cela est nécessaire, indispen-
sable voire vital même, non pas 
seulement parce que les réac-
tionnaires se battent à l'inté-
rieur avec acharnement, mais 
aussi parce que l 'impérialisme 
tente par tous les moyens d'iso-
ler la révolution algérienne. 

Voilà quelques points de re-
père pour situer la tenue du 
cinquième congrès de l'UGTA 
qui, incontestablement, a appor-
té quelque chose de nouveau, 
d'enrichissant à la révolution 
socialiste par le débat démocra-
tique qui s'est instauré pendant 
les travaux. 

Même si le débat était d'un 
niveau moyen, ce qui prouvent 
que les militants syndicaux à la 
base ont besoin d'une formation 
syndicale indispensable à leur 
activité, il n'en demeure pas 
moins que la question fonda-
mentale était de savoir si 
l'UGTA avait joué son rôle, 
accompli sa mission, assumé 
ses responsabilités d'organisa-
tion de masse, entre les deux 
congrès. 

Ce n'était pas la remise en 
cause de l'UGTA ou le procès 

de sa direction centrale, mais 
l'étude de l'expérience du passé 
pour en tirer les enseignements 
nécessaires à la bataille pour 
la réalisation du socialisme. 

Quelques autres points non 
moins fondamentaux ont été 
soulevés par les intervenants, 
mais sans approfondissement, 
ce qui est dommage. Car .il 
s'agissait entre autre du rôle et 
de la place de l'organisation 
syndicale dans un pays édifiant 
le socialisme. 

Mais l'approfondissement de 
ces questions, était-il possible 
avec les moyens politiques dont 
disposent actuellement les mili-
tants syndicaux. Des éléments 
du syndicat manipulés par la 
droite réactionnaire invisible, 
mais omniprésente dans ce con-
grès et sa préparation. Elle a 
utilisé tous les moyens, 'même 
les tentatives d'intimidation et 
le plus paradoxale la manipula-
tion des textes de la charte 
nationale. 

Peut-être les conditions et 
l'organisation des travaux du 
congrès y a aidé. 

En effet, pour limiter les frais 
de la tenue du congrès, on a 
voulu que les travaux ne durent 
que cinq jours. 

Mais n'a-t-on pas de ce fait 
limité la possibilité d'un appro-
fondissement et d'un débat de 
qualité ? 

Les rapports deş précongrès 
duraient en moyenne une heure 
et demi et débités à une ca-
dence telle qu'il était pratique-
nvmt impossible de suivre et 
tout assimiler, encore moins de 
prendre des notes. Pourtant ces 

rapports étaient édités et remis 
à tous les délégués. 

N'aurait-il pas mieux valu pré-
senter plutôt une synthèse de 
ces rapports de précongrès, ce 
qui permettait un meilleur suivi 
des travaux du congrès et sur-
tout l'assimilation des riches 
idées avancées par les tra-
vailleurs dans la préparation de 
ce congrès ? 

Cela aurait aussi permis 
d'aborder en profondeur les pro-
blèmes fondamentaux, enrichir 
et développer plus le débat et 
éviter les séances de nuit par 
conséquence la fatigue ner-
veuse des délégués, avec tout 
ce que cela comportait comme 
conséquences sur la qualité des 
travaux du congrès. Cela dit, il 
y a incontestablement énormé-
ment de points positifs dans 
les travaux du cinquième con-
grès de l'UGTA, notamment en 
ce qui concerne la G.S.E. (ges-
tion socialiste d'entreprises), 
la bataille de la production, 
etc.. Il reste maintenant à la 
nouvelle direction de l'UGTA, 
d'impulser les militants, de 
créer les conditions nécessai-
res pour que les masses labo-
rieuses prennent en main la 
défense de la révolution socia-
liste, c'est-à-dire la défense de 
leurs intérêts individuels et 
collectifs. 

Pour cela il faut que toutes 
les organisations de masse et 
tout particulièrement l'UGTA 
cessent, d'être à la traîne des 
orientations du pouvoir révolu-
tionnaire et de la charte natio-
nale. 

Kader Merzoumi. 
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Les représentants des autorités compétentes françaises et marocaines, réunis 

du 14 au 17 mars 1978 ont décidé de fixer comme suit le montant des allocations 

familiales dues par les institutions du pays du lieu de travail du chef de famille 

pour les enfants résidant dans l'autre pays. 

1 enfant 

MONTANT TOTAL POUR LA FAMILLE 

Travailleurs 

occupés en France 

Enfants résidant au Maroc 

Travailleurs 

occupés au Maroc 

Enfants résidant en France 

64 F par mois 
128 F par mois 
192 F par mois 
256 F par mois 

58,04 DH par mois 
116,08 DH par mois 
174,12 DH par mois 
232,16 DH par mois 

2 enfants 
3 enfants 
4 enfants et plus. . 

L'âge limite de versement de ces allocations familiales est fixé à dix-huit 
ans révolus . 

Le présent barème prend effet à la date du 1er janvier 1978. 
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^^ái. < 4_ Jojua JÜI 0^-^' 

4 ^aUJI Sjla«ila «il ̂  4^oáa 

. ■ » >UM j| JJ¿ • sláall jl _j£İ _5 <io*a 

j ïkj Claü. ¿jla«ila I j_j_._jo jaa ja—I 

ilkaa » jlfllVi. .iVla 4jiaiUa 4^ãjoo 

li ^y-á «Uo l^loJ-a ,ol ^ill « j:^*il 

4 WlUo 4-^ijoll Jaiá joi_5 < (O^ail 

— J \\..t\\ dj—gil — ^i .fio, ^¿j 0 

lalj^il Jlo*ll iálS j^i : _ iaSaijt 

< jo^aláj j_o 1 JJ—la Je ^l-s'it^Ü 

jS3 i j0(¡ io ¿ Claie! j ëjlaVl >"i»-sljaá 

< J pulla j04_ii_sij s lia) Ijjjö JloJiil 

i í )j_.V) elli t\ «ila j_jjillaa JJ *j 

♦ 4/lolSi lo4aja.la jO^aiaoj ^ io'i i _j 

ı_alj^ıl £Ïj ^Àj^> VI Cilici A*a
 Q 

Cl_lij < /j_ao_ja jola Ãlail^ |^T,^ lf 

JliacVl j ajüll CilaioC Je U.U'ivI 

JiU. < V^S »SjSil çl-aft Jloc jJi
 # 

< jalicL-i jola lalj*¿) kjlál) ^_ja**iVl 

jOJjalaj ajLa ^yic ^1—Ö^.İÜ cali j 

j üj < 4,..>ı..»ıjl) ^.iñ i \ J_o«a ^iil 

♦ l*jljS jtswljáll Je öjbVİ I yaéj) 

_j_*_j < « «LUI » |Qàûoj Jlo£ ı>-â |p 

lalj^àl <
 (

j*iáljj»ll jal jo ^T^ajii ^ay \a 

j—O jO^Aój !>"|0 Jüá ̂  Uwl-s'ilil 

< v_á_iajll jQ's i» ^1 « 4jaJ<l.l » ^p-s io 

J*'-á
:

» « 4İaii) »|0 ^-io jl jojl«ll jo_5 

villa*j li—* i Jole i À II j—o jâS.1 

jaj^ï Í 0 • Jïà je Cia~> "i 'i CilcU-il 

ı_il—S » |0 -s Iáo ^jll jO-ş il 1 t/Aiaá jo 

<4İjM I j <_¿a¿jl )_5 ^jiall j « jalñ-.Óll 

Cajati ojlaVl jl "^y-ll Çili >v_.ja_, 

^Jâ—a jl jja—a
 (

o"> il la Jo»ii CiVl 

♦ J '."W Je l^iU-o\S.._i) 

JloC Çij—àl t t^lo Í >-laajVl jO_ja ^ 

^«ijLla « jSajall » >«. i. ne Cisoie, 

jalicl-o < J—o*l) jjj—ó « 1« <iv < jola 

■ « ^ic lskl_^i^.l < Càlcica Cı^Aâj 

^ jojall^-lj JoJ>il je (O^öl^J jo
 0 

£ i^âll jajo jV » ' —lajVall ^.il'-.o 

j_ïj « ! ! jajá 4İIİ,. ^ |0*j |0*\ji.l¿ 

j .^lc ' ^ ^'^ ^a ^aajCal) ^j.il^o JJ—a 

öj—l jaják) jalóle i ñ ié,_ja_j j^»-á öjl 

♦ \—a_ja \0 

« lâaojawuoll » 4.,,.0.,-u^o Jloe j*-o ^ 

V • İ |0*aaC >Vllal) j < 4. > i iij_<a j jàoa 

J—al^ai ̂ MI- CJVLÃOJI 

4—gjfsr* W 4 ï. „ illa J . Q . ,il) j o 

sal aüil » <a 

i _jàll jO 

iáilaj t * 

áll ,o\_*i1 aúaill 

Oli 

öaajaJI) 

Ji—İli 

joa jáa » j « 4ao—il '-ajiua ^á c ^j^l) 

« « ^1 4j:U.j )_3 ^liáll Joxil 

t) jáa.) aa-aj < ^^áál—. XI Col jík jaa 

 le ëal aï jij 4jllo«i) <oIàãl) 

j_j;ill « J_ajil j—e jo » jal j ¡ lg—al j 

4_ic jj. n \ jj! 4_il ja¿ Ciaj^i) 4_ic jíiS 

j, jl <àUJà jo (j-ujoio jija ^1 

ëjl ajll I jC )i* t JloJii) i_0jjlá 

4_aiiko i j_cj i j _5_.v) ^ <\yú¿\\ 

« i^láávl j pilâvı j>. ..^'i; » jlo-il 

<ojáila » jo^aalllao ^ n. ii j < i «'i i ,^1 

♦ « ! alUj 

jo—i < j l i. .iijal) Jloail j) J—a¿ 

|0—lj; < Calale jl) d—ia J—S ^qf ■ş -Vj 

ol_ajaJI ^jj Vj ^o <il) joa—ejia 

jl loj < viilii < ialal jioajll j «LaaUall 

<ao)jll Cal ja.Vl j^le jola) 4... X . Cijo 

<l~al jo^l jja^oájái) Jlo«il jle^yá^. 

j—c >^l_¿jl)j , 4^ ,\U I ^ iVl A; 

• <aj4^)j 4_ajU.) lO^sJL^aoj jOjajü». 

CiVl«ñ il) ^fiuıa jla=J ^ylaloai j^Jáááj 

Salì jj i. oájal) Jlo-il laà^ ^^áll 

: ¿J_akV) 

jill : ¿Ú)i\ cV» ^
 # 

jjla ¿ jl jVl CiljU. < Mole 0 . • JiJij 

i—il j^-a) j--áa 4İojıi) ^-alai.l¿ V, V\ • 

Ci^jialá < ça.ljail ^yle ¿ j) jV) 

Cİİİ I j^üj Jlo*ll jSi < ki¿ 0 t jjla 

jjj*a*-aaj oaiUAá jjLa) ̂  jO—ôj 

4_alouü tSjalj j w-alj^ila (olaiU 

• jjlalla jajj^il jo^ïlij 
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